
​ ​ ​ José Mujica, homme politique Uruguayen  
 
Né le 20 mai 1935 à Montevideo, José Alberto "Pepe" Mujica grandit dans une famille 
modeste. Dans les années 1960, il rejoint le mouvement guérillero des Tupamaros, luttant 
contre les inégalités sociales et le système capitaliste en Uruguay. Arrêté en 1970, il est 
emprisonné pendant 14 ans sous la dictature militaire (1973–1985), subissant la torture et 
l’isolement.  
Libéré en 1985 avec le retour de la démocratie, Mujica abandonne la lutte armée pour 
s’engager dans la voie électorale. Il cofonde le Mouvement de Participation Populaire 
(MPP), puis intègre la coalition de gauche Frente Amplio. En 2010, il devient le 40ᵉ président 
de l’Uruguay, un poste qu’il occupe jusqu’en 2015. Surnommé « le président le plus pauvre 
du monde », Mujica reverse 90 % de son salaire à des œuvres caritatives et vit dans une 
modeste ferme, refusant les privilèges du pouvoir. Son mandat est marqué par des réformes 
audacieuses : légalisation du mariage pour tous, dépénalisation de l’avortmenet, politique de 
réduction de la pauvreté et de protection de l’environnement… 
Mujica incarne la réconciliation nationale après la dictature. Bien que critiqué pour son 
indulgence envers certains militaires condamnés pour des crimes sous le régime autoritaire, 
il reste une figure de la transition pacifique vers la démocratie en Amérique latine. Son 
humilité, son intégrité et son engagement pour l’égalité en font une icône mondiale de la 
gauche progressiste et un symbole de la démocratie participative.  
 

 


